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En 2011, 42% des exploitations bio françaises
produisaient des fruits et/ou légumes selon le mode de
production biologique sur 40 972 ha, dont 30% en
période de conversion. 

Les surfaces de fruits et légumes cultivées en bio ont
quasiment doublé en trois ans. La part des surfaces de
fruits et légumes en bio dans l’ensemble des surfaces
dédiées à la production de fruits et légumes était de
6,9% fin 2011 (3,5% en 2008). 

Le secteur   des fruits
et légumes biologiques

9 615 producteurs de fruits et/ou légumes
biologiques en France en 2011

(1) Fruits dédiés à la transformation (olives et pommes à cidre/jus) 
Source : Agence BIO / OC  

Concours Photo Agence BIO 2012 - Christine PEARD
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Le nombre d’exploitations productrices et les
surfaces de fruits bio ont plus que doublé depuis
2007. Grâce à ce rythme de conversion très soutenu, 

la part des surfaces de fruits bio dans les surfaces
fruitières nationales est passée de 4,6% en 2007 à
11,7% en 2011. 

Evolution du nombre d’exploitations et des surfaces fruitières bio et en conversion

46% des surfaces fruitières en mode de production bio 
étaient en conversion en 2011

Depuis 2009, plus du tiers des surfaces fruitières
sont en période de conversion chaque année. 
En 2011, toutes catégories de fruits confondues, 
13% des surfaces en mode de production bio étaient
en 1ère année de conversion, 22% en 2ème année de
conversion (conséquence du nombre d’engagements
record en 2010) et 10% en 3ème année de conversion.  

- Dans le secteur des fruits à coque (châtaignes, noix,
noisettes et amandes, qui représentaient 30% des
surfaces fruitières totales bio en 2011), 40% des
surfaces étaient en conversion et jusqu’à 59%
s’agissant des noyers. Les surfaces en 2ème année de
conversion représentaient à elles seules un quart des
surfaces en mode de production bio.

- Les surfaces de fruits dédiés à la transformation
(olives et pommes à cidre et jus) sont celles où la
part des surfaces en conversion était la plus
importante, avec 61% des surfaces en conversion
(19% en C1, 27% en C2 et 15% en C3). 

- En fruits frais (42% des surfaces de fruits bio), 
40% des surfaces étaient en conversion. 
Cette part est plus importante pour les agrumes
(49% en conversion mais seulement 1% en C1) 
et pour les fruits à noyau (47% en conversion, 17%
en C1 - pour les prunes, essentiellement des prunes
d’Ente dédiées à la préparation de pruneaux, la part
des surfaces en conversion s'élèvait à 50%, celle des
abricots à 48%).

Cultures fruitières : la barre des 10% 
franchie en 2011

Source : Agence BIO / OC  
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Répartition des surfaces fruitières bio et en conversion en France en 2011 par catégorie de fruits 

Source : Agence BIO / OC

Source : Agence BIO / OC

Répartition des surfaces fruitières bio et en conversion en France en 2011 par espèce
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Répartition régionale des surfaces fruitières bio et en conversion en 2011
et part des surfaces fruitières totales conduites en bio 

Près des 2/3 des surfaces fruitières bio étaient localisés dans 4 régions
en 2011 :  PACA, Rhône-Alpes, Aquitaine et Languedoc-Roussillon

• Près des 3/4 des surfaces de fruits à coque bio
étaient situés dans trois régions. La région
Rhône-Alpes joue un rôle important dans cette
production, avec 34% des surfaces nationales, soit
2 328 ha en 2011, et 59% des surfaces fruitières
régionales bio (réparties entre châtaigniers et
noyers). En Corse, les 2/3 des surfaces fruitières
bio, soit 814 ha, étaient consacrées à la production
de fruits à coques avec une grande majorité de
châtaigneraies. En Aquitaine, 69% des surfaces
de fruits à coque étaient en conversion, en raison
de conversions de surfaces importantes de noyers en
2010. 

• Près des 3/4 des surfaces de fruits bio dédiées
à la transformation étaient situés dans trois
régions : en PACA et Languedoc-Roussillon pour
la production d’olives (représentant respectivement

61% et 28% des surfaces totales d’oliviers) bio, en
Basse-Normandie, où 1 276 ha étaient consacrés à
la production de pommes à cidre, soit 86% des
surfaces fruitières bio de la région et 52% des
surfaces totales de pommiers cidricoles bio.

• 63% des surfaces de fruits frais bio étaient
localisés dans 4 régions. La région PACA
rassemblait plus d’1/4 des surfaces de fruits à
pépins, soit 832 ha de pommes de table et poires.
En Aquitaine, la majorité de ces surfaces était
dédiée à la production de prunes (64% des surfaces
nationales) et de kiwi (40% des surfaces
nationales). Languedoc-Roussillon et Rhône-
Alpes regrou paient plus de 80% des surfaces de
pêchers et d’abricotiers et près de la moitié des
surfaces de cerisiers (plus des 3/4 avec PACA). 
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Des exploitations plus ou moins spécialisées 

En moyenne en 2011, 38% des exploitations
productrices de fruits bio avaient comme
orientation principale la production fruitière
(regroupant 61% des surfaces fruitières bio totales). Le
taux d’exploitations spécialisées varie selon les
régions : il est par exemple inférieur à la moyenne
nationale en Pays de la Loire et Basse-Normandie
(33%), proche de la moyenne en PACA, Rhône-Alpes et
Languedoc-Roussillon, et très élevé en Aquitaine (54%). 

Les fruits occupaient en moyenne 17% des
surfaces totales bio des exploitations fruitières
avec en moyenne 44% en surfaces fourragères, 16% en
grandes cultures, 9% en vigne et 3% en légumes. Ces
autres cultures représentaient 108 755 ha. La part des
surfaces consacrées aux fruits est variable selon le type
de fruits produit (15% chez les producteurs de fruits

frais, 18% pour les fruits dédiés à la transformation 
et 25% chez les producteurs de fruits à coque) et les
régions, reflétant les spécifités régionales (28% en
Aquitaine, 26% en Corse, 20% en PACA et Rhône-
Alpes, 18% en Languedoc-Roussillon). 

Dans les exploitations orientées en priorité vers
la production fruitière, 6,9 ha étaient en moyenne
consacrés aux fruits (médiane : 4,1 ha), contre 
3,9 ha en moyenne dans l’ensemble des exploitations
fruitières bio (médiane : 1,3 ha). D’après le
Recensement Agricole 2010, les exploitations bio
spécialisées dans les cultures fruitières et autres
cultures permanentes (hors viticulture) étaient plus
créatrices d’emploi que leurs homologues
conventionnelles, avec 2,9 UTA par exploitation bio
en moyenne contre 2 en conventionnel. 

Focus sur la production de pommes bio
Toutes catégories confondues, 4 954 ha de vergers de pommiers(1) étaient conduits en bio en 2011 au sein
de 1 349 exploitations, soit une progression de 32% des surfaces par rapport à 2010 et un triplement
depuis 2007. En termes de surfaces, les pommes sont l’espèce fruitière ayant connu, après les olives, le plus
fort développement en 4 ans. En 2011, les vergers de pommiers représentaient 22% des surfaces fruitières
bio nationales. 48% de ces surfaces étaient en période de conversion en 2011 (15% en C1, 20% en C2 et
13% en C3). Les surfaces se répartissaient à parité entre :

l les surfaces destinées à la production de pommes pour la
transformation en cidre ou jus (2 465 ha dont 57% en conversion).
Elles étaient produites dans 429 fermes. Les trois premières régions
rassemblaient 83% des surfaces nationales où cette production
représentait plus des 3/4 des surfaces fruitières bio : 
- Basse-Normandie : 1 276 ha (52% des surfaces nationales) dont
57% en conversion, dans 137 fermes ; 
- Bretagne : 498 ha (20% des surfaces nationales) dont 43% en
conversion, dans 138 fermes ;
- Haute-Normandie : 263 ha (11% des surfaces nationales) dont 92%
en conversion, dans 35 fermes.

l les surfaces destinées à la consommation à l’état frais, c’est-à-dire à
la production de pommes de table (2 489 ha dont 39% en
conversion). Elles étaient produites dans 954 fermes. 51% des
surfaces étaient localisés dans 3 régions :
- PACA : 622 ha (25% des surfaces nationales de pommes de table 
et 15% des surfaces fruitières régionales) dont 51% en conversion, dans 120 fermes ; 

- Pays de la Loire : 359 ha (14% des surfaces nationales de pommes de table et 48% des surfaces
fruitières régionales) dont 39% en conversion, dans 81 fermes. 
- Rhône-Alpes : 294 ha (12% des surfaces nationales de pommes de table et 7% des surfaces fruitières
régionales) dont 31% en conversion, dans 147 fermes.

Le développement de la production doit permettre de répondre à un marché grandissant, tant pour la
consommation des ménages (+20% en volume en 2011 par rapport à la moyenne des 4 années
précédentes d’après le panel Kantar Worldpanel—Interfel) que pour la restauration collective (81% des
établissements ayant introduit des produits bio  déclarent proposer des pommes bio selon l’étude Agence
BIO / CSA 2012). 

(1) ne sont pas inclues les surfaces de « production mixte », sur lesquelles des pommiers bio sont produits avec d’autres espèces fruitières

Concours Photo Agence BIO 2012 
Frédéric AYRAULT-RIPOCHE
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En 2011, 18 113 ha de légumes bio étaient cultivés au
sein de 6 069 exploitations. Si la proportion des surfaces
en période de conversion est plus faible que dans les
autres filières (11% en conversion, 4% en C1), le
nombre de producteurs et les surfaces en mode de culture
bio ont quasi doublé en 4 ans. 

• 78% de ces surfaces, soit 14 177 ha, étaient cultivés 
en légumes frais dont plus de 95% en plein champs.
Cette surface bio correspondait à 3,7% de la surface de
légumes frais français. 49% des exploitations étaient
spécialisées dans la production légumière et
rassemblaient 55% des surfaces totales de légumes bio.

• 22%, soit 3 936 ha, étaient consacrés aux légumes
secs. Cette filière, bien que modeste en termes de
surfaces, est celle où la part du bio dans la sole française
totale est la plus importante : 25,8% fin 2011 (plus
d’informations dans la partie « Grandes cultures »).

Cultures légumières : doublement du nombre
de producteurs depuis 2007 

Evolution du nombre d’exploitations et des surfaces légumières bio et en conversion

Source : Agence BIO / OC
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Les légumes frais majoritaires 
dans la plupart des régions

57% des surfaces en légumes secs bio étaient localisés
dans 3 régions. Ce sont les cultures légumières majoritaires
en Bourgogne et Midi-Pyrénées, avec des parts respectives
de 77% et 55%. Elles sont à quasi parité avec les légumes
frais en Poitou-Charentes (47%).

Les légumes frais sont majoritaires dans les autres régions.
La Bretagne demeure la première région de production
avec 3 027 ha de légumes frais, soit 21% des surfaces
nationales, dont 30% de cultures de choux-fleurs et divers
choux. La surface moyenne des exploitations légumières
bretonnes était de 5,2 ha (médiane 1,9 ha), soit plus du
double de la moyenne nationale (2,5 ha en moyenne). Elles
consacraient également une part plus importante de leurs
surfaces bio à la production légumière (23% en moyenne,
contre 10% à l’échelle nationale).

Répartition régionale des surfaces légumières bio et en conversion en 2011
et part des surfaces légumières totales conduites en bio

Source : Agence BIO / OC ; Agreste 2010

Concours Photo Agence BIO 2012 - Victor PEDRAZA
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La moitié des 492 préparateurs ayant déclaré une
activité principale dans le secteur des fruits et légumes
bio (hors préparation d’huiles d’olives et fabrication 
de cidre) était localisée dans les régions PACA (82),

Rhône-Alpes (64), Aquitaine (51) et Bretagne (45).
La région parisienne, bien que comptant très peu de
producteurs, a un nombre important de préparateurs
(27) qui s’approvisionnent dans les régions voisines.

D’après les notifications 2011 des producteurs ayant
déclaré une activité principale dans la production de
fruits et légumes bio (3 634 réponses, dont 2 384 dans
les 6 principales régions qui rassemblent les 2/3 des
producteurs et des surfaces de fruits et légumes bio) :

- 77% des producteurs de fruits et légumes au niveau
national ont déclaré commercialiser partiellement
ou totalement leur production en direct. Cette part
atteint 86% en Midi-Pyrénées, voire plus dans des
régions où la production est moins importante

(Franche-Comté, Poitou-Charentes, Champagne-
Ardenne, etc.) ;

- 41% des producteurs ont vendu à des opérateurs
intermédiaires ;

- 40% ont vendu via les magasins spécialisés,
expression de liens privilégiés entre la production
locale et ces magasins ;

- 7% des producteurs ont vendu directement aux
GMS. Cette part est assez stable suivant les régions.

Des préparateurs de fruits et légumes bio
localisés dans les régions de production

La vente directe comme circuit 
de commercialisation privilégié des producteurs 
de fruits et/ou de légumes bio

Surfaces et nombre de préparateurs de fruits et légumes bio en 2011

Source : Agence BIO / OC
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Circuits de commercialisation utilisés par les producteurs de fruits et légumes bio en 2011 
dans les principales régions de production

Un marché estimé à 706 millions
d’euros en 2011

Ce marché concerne en grande majorité les fruits 
et légumes frais (597 millions d’euros) auxquels
s'ajoutent les jus de fruits et légumes (109 millions
d’euros). Il représentait 19% en valeur du marché total
des produits alimentaires bio français en 2011 et a
progressé de 7% par rapport à 2010 et de 40% en 3 ans.

Jus de fruits et légumes compris, la répartition par
circuit de distribution est stable par rapport 
à 2010 : les magasins spécialisés bio sont restés 
le circuit de distribution majoritaire en valeur (40%),
devant les GSA (37%) et la vente directe (22%).

Source : Agence BIO / Notifications

+ Plus d’information sur 
les circuits de vente directe

dans le chapitre
« La Bio en France »

Concours Photo Agence BIO 2012 - Isabelle PERRY

La vente directe comme circuit 
de commercialisation privilégié des producteurs 
de fruits et/ou de légumes bio
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La consommation de fruits et légumes frais bio en hausse 
dans un marché global défavorable

Malgré un recul conséquent du marché français
global des fruits et légumes frais (-4% en volume et 
-5% en valeur par rapport à 2010), la consommation
des fruits et légumes bio affichait toujours 
une hausse en 2011 d’après les résultats du panel
Kantar Worldpanel—Interfel 1 portant sur 14 fruits 
et légumes bio.

Le marché était en hausse en volume (+4% 
par rapport à 2010, +31% par rapport à la moyenne
2007-2009) comme en valeur (+1% par rapport à
2010, +33% par rapport à la moyenne 2007-2009),
grâce à une hausse du nombre d’actes d’achats et du
panier moyen, et malgré une diminution de la taille de

la clientèle par rapport à 2010. Cette hausse concerne
tant les fruits que les légumes, mais elle est plus
marquée en légumes, en volume. La part du marché
du panel des 14 fruits et légumes bio au sein de la
consommation totale du même groupe de produits
était en hausse en 2011 : 4,6% de parts de marché
des fruits et légumes en volume et 5,9% en valeur
(contre respectivement 4,2% et 5,3% en 2009).

Au premier semestre 2012, la consommation des
ménages affichait un léger recul par rapport au premier
semestre de l’année 2011, mais elle était toujours 
en hausse par rapport à la moyenne des trois dernières
années.

Source : Agence BIO / ANDi

1 Kantar Worldpanel : panel de 14 fruits et légumes frais bio (kiwi, poire, pomme, pêche, nectarine, carotte, chou-fleur, concombre,
courgette, melon, oignon, poireau, salade, tomate)

Evolution du marché des fruits et légumes bio en France par circuit
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Evolution de la consommation en volume et en valeur de 14 fruits et légumes frais bio en France

La part des importations continue de baisser

Pour la deuxième année consécutive, la part des
approvisionnements extérieurs est en baisse dans
le secteur des fruits et légumes, avec 48% en 2011
(pour mémoire, cette part était de 50% en 2010 et de
65% en 2009). Les importations demeurent inévitables
dans le secteur des fruits exotiques (36% des
importations) et pour les productions pour lesquelles la
France n’a pas d’atouts particuliers (certains agrumes,

etc. ; 27%). Le recul de la part des « importations » au
sens large, venant de pays membres de l’Union
européenne ou de pays tiers, est fortement corrélé à
l’augmentation de la production française, qui est
en mesure de satisfaire de plus en plus la
demande des consommateurs français et qui tend
à diminuer la part des importations « substituables ».

Source : Kantar Worldpanel—Interfel

Concours Photo Agence BIO 2012 - Philippe METSU
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Des programmes de développement des productions de fruits 
et légumes bio de proximité tout au long de l’année

Les productions de fruits et de légumes se situent
principalement dans le Sud de la France et dans les
Pays de la Loire. Ce sont des bassins de production
historiques, mais certains freins au développement
de la production bio persistent et ont été identifiés
par les partenaires impliqués dans les 9 programmes
d’actions soutenus par le Fonds "Avenir Bio", en
synergie avec les collectivités locales :

- La planification des productions pour un
approvisionnement de proximité qui répond à la
demande de l’aval de la filière ;

- Les conditions de stockage des fruits et légumes bio,
insuffisantes en volume et en qualité, pour permettre
d’approvisionner les opérateurs d’aval tout au long 
de l’année ;

- Le manque d’outils de calibrage et de condi -
tionnement pour l’élargissement de la gamme
(compotes, jus, etc…).

Des initiatives fortes de structuration de filière

Source : Agence BIO 

Localisation des investissements, matériels et immatériels, réalisés entre 2008 et 2011 
avec le soutien du Fonds « Avenir Bio ».

Près de 9 millions
d’euros ont été investis
par 14 partenaires 
soutenus par le Fonds
« Avenir Bio » 
à hauteur de 3 millions
d’euros entre 2008 
et 2011.

F
ru

it
s 

&
 L

é
g

u
m

e
s



143

Près des 2/3 des surfaces des fruits frais bio dans 4 régions : PACA,
Aquitaine, Languedoc-Roussillon et Rhône-Alpes

Répartition sur le territoire des surfaces de fruits frais en mode de production biologique

Fruits frais
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Près des 3/4 des surfaces des fruits dédiés à la transformation bio 
dans 3 régions : PACA, Languedoc-Roussillon et Basse-Normandie

Répartition sur le territoire des surfaces de fruits transformation en mode de production biologique

Fruits destinés à la transformation 
(pommes à cidre/jus et olives)
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Près des 3/4 des surfaces des fruits à coque bio dans 3 régions :
Rhône-Alpes, Corse et Aquitaine

Répartition sur le territoire des surfaces de fruits à coque en mode de production biologique

Fruits à coque
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Près des 2/3 des surfaces des fruits frais bio dans 4 régions : 
PACA, Rhône-Alpes, Aquitaine et Languedoc-Roussillon

Répartition sur le territoire des surfaces de fruits en mode de production biologique

Tous fruits bio (Frais + Transformation + A coque)
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La Bretagne comme principale région de production de légumes frais bio

Répartition sur le territoire des surfaces de légumes frais en mode de production biologique

+ Chiffres légumes secs
dans la partie 

"Grandes cultures"

Légumes frais
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78% des surfaces de légumes bio consacrés aux légumes frais

Répartition sur le territoire des surfaces de légumes en mode de production biologique
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Tous légumes bio (Frais + Secs)


